
L a n g u e s  d u  c o l l o q u e  

Le colloque est proposé en français et en LSF. Nous encourageons les intervenants, 
sourds et entendants, à s'exprimer en LSF. 

Les échanges, questions/réponses, seront accessibles dans les deux langues par 
l’intervention d’interprètes. 

Pour une meilleure compréhension entre locuteurs des deux langues, nous 
encourageons, pour les conférences, les traductions plutôt que l’interprétation 

simultanée : une traduction préparée et enregistrée à l’avance permet une qualité et 
une clarté d’expression que l’interprétation simultanée n’offre pas toujours. 

Aussi, nous proposons aux intervenants de préparer à l’avance le texte en français et 
une vidéo en langue des signes de leur communication. 

Ceux qui n’ont pas la possibilité de réaliser ces traductions peuvent nous confier le 
texte ou la vidéo de leur communication pour que nous réalisions ces traductions 

(prévoir un délai de trois mois avant le colloque). 
A défaut, les communications seront interprétées en simultané. 

 Date-limite d’envoi des propositions de communication et/ou de poster : le 15 mai 
2022 à l’adresse : graalsbordeaux@gmail.com 

 Notification d’acceptation ou de refus : le 30 juin 20202 

 Colloque : les 2 et 3 décembre 2022 

Groupe de recherche et d’action aquitain sur la langue des signes 
31 chemin Pomerol 33000 Bordeaux 

graalsbordeaux@gmail.com 
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U n i v e r s i t é  B o r d e a u x  M o n t a i g n e  

Les langues des signes (LS) font l’objet de recherches 
linguistiques de plus en plus largement diversifiées  

sur le plan théorique.  

Certaines de ces recherches privilégient les points de 
rapprochement avec les langues vocales (LV) ; d’autres mettent 

plutôt l’accent sur ce en quoi LS et LV diffèrent ; d’autres encore 
proposent que les LS fonctionnent comme un « analyseur »  

pour toutes les langues humaines.  

Parallèlement, l’iconicité est largement revenue sur le devant  

de la scène des recherches internationales ces 15-20 dernières 

années, étudiée tant dans les LV que dans les LS.  

Or la question de l’iconicité et de ses relations avec la grammaire 

est souvent au centre des différences d’approche évoquées... 

L a n g u e  d e s  s i g n e s  

G R A M M A I R E  E T  I C O N I C I T É  



O b j e c t i f s  e t  e n j e u x  

Le colloque se propose de se centrer sur ces problématiques, à travers 

notamment les questionnements suivants, non exhaustifs : 

Grammaire des langues des signes 

 Dans quelle mesure les LS contribuent-elles à interroger la notion traditionnelle 
du « grammatical » ? 

 Quelles catégories grammaticales sont pertinentes / ne sont pas pertinentes dans 
les LS ? 

 Quelle influence les LV ont-elles sur la grammaire des LS ? 

 Quels sont les outils de la linguistique traditionnelle qu’il faudrait privilégier    
pour faciliter la comparaison entre LS et LV ? 

 Les différentes approches linguistiques des LS sont-elles antagonistes ou        
complémentaires ?  

 
 

Grammaire et iconicité 

 Qu’est-ce que l’iconicité dans les langues ? Qu’est-ce qu’une « grammaire de   
l’iconicité » ? 

 A quels niveaux d'analyse, dans quelles structures s’inscrit l’iconicité et quelles 
sont ses implications structurelles sur les LS ? 

 Iconicité dans les LS et iconicité dans les LV : sont-elles de même nature ? Peu-
vent-elles s’éclairer l’une l’autre ? 

 Quels sont les liens entre l’iconicité des LS et la pensée visuelle ? Entre l’iconicité 
des LS et la cognition ? Entre l’iconicité des LS et les modes d’expression visuelle 
comme les schémas, la bande dessinée ou le cinéma ? 

 Des énoncés ne comportant que des signes lexicaux ou, inversement, des énoncés 
sans aucun signe lexical sont-ils possibles en LS ? Les uns sont-ils « meilleurs » que 
les autres ?  Quels sont leurs rôles respectifs et leurs interrelations ? 

 
 

Grammaire et enjeux 

 Quelles formes prennent et/ou peuvent prendre les relations entre ces recherches 
et la communauté sourde ? 

 Quelles sont les relations entre grammaire, iconicité et enseignement de la LSF ?    
Quel rôle joue et/ou devrait jouer l’Université dans ces recherches et dans leur 
diffusion ? 
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